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Nous sommes ici en présence d’un enterrement de première classe ! Oui, un enterrement, La 

Poste (encore un service public parmi tant d’autres qui se dérobe des ses obligations en 

portant la notion de privatisation).  

Nous sommes ici nous les commerçants artisans et industriels pour dire : Halte à la 

désertification de nos villages. Halte à la souffrance de nos centres bourg qui s’amplifie suite 

à l’abandon de nos politiques. Non pas l’abandon des maires, mais l’abandon de la 

Communauté de communes, de nos conseillers départementaux et de nos sénateurs ! Où sont-

ils aujourd’hui ?  

Aucun plan de développement du territoire ne nous est présenté actuellement, c’est même 

pire ! C’est un véritable déséquilibre qui est en train de se créer avec de plus en plus de 

populations et malheureusement de moins en moins de services. Il y à l’éternelle phrase 

lancée par les personnes qui n’ont bien souvent pas de solutions « Il faut vivre avec son 

temps » D’accord, essayons « Vivons avec notre temps » Mais alors en compensation de ce 

qui nous est imposé. Les décideurs doivent mettre en place des moyens modernes, dans les 

domaines de l’information, du transport et du service.  

Et là, il y a plus personnes aucune action, aucune propositions.  

Et pourtant des raisons économiques peuvent être mises place et mise en avant pour valoriser 

la vallée actuelle comme le dynamisme économiques, le service, le commerce et l’industrie. 

Tout cela pour entraîner ce que je peux appeler une spirale positive (le travail, le service, les 

résidents) Dans le cas contraire c’est une spirale négative (pas de travail, pas de service, pas 

de résidents) et donc c’est village mort et une vallée morte qui nous attend !  

Et encore ! Un axe routier incontournable, la D 73 qui traverse la vallée et qui relient deux 

grands pôles économiques. Ca aussi on l’oublie !  

Dans le cadre de La Poste, toutes les démarches entreprises localement ont montré que le 

samedi était un jour indispensable. Fermer ce jour, c’est vouloir être en mesure d’annoncer la 

fermeture de La Poste en justifiant une baisse de fréquentation provoquée.  

Malgré toute la bonne volonté d’un future relais poste commerçant, La Poste ne sera plus un 

service public ou même privé tel que les habitants l’entendent. Nous demandons donc à La 

Poste de revoir sa copie… principalement en restant ouvert le samedi.  

 


